
CI~M ONGRÈS DlE' LASSOCIA>VION DES -MÉfECINS
DE LANGUE PRANCAISE DE L'A-INERIQUIi

DU NORD-

CONGRîLS Dn 3UONTRÉAI.

L'Associafion des médecins de langue française de lPAié-
rique dlu Nord avait convié, cette année, les membres de la pro-
fession médicale franco-amnéricaine à un deu1xième congrès, qui
S'Ž'St tenu les 23, 29 et 3o juin dernier, dans la ville de Monréal.

Tout laissait prévoir, pour cette seconde réunion de notre
Association un succès scientifique complet et une brillante
iuanifest-ation au point de vue social et professionnel.

C'est danls cette grande Mi-étropole du Canada, eil effet, que
l'on compte les groupes les plus denses de médecins cana-
diens-français et les établissements hospitaliers les plus considé-
Tab)les qui servent à l'enseignxement de la médecine et permet-.
tent d'ouvrir ainsi ne carrière favorable pour* les travailleurs
(Vélite.

Ajontons qu'à l'avanit-garde dIe la profession médicale fran-
çaise de cette région se distingue une jeune école composée de
médecins dý liant,- formation et animés de l'esprit le plus pro-

* gressif. Aussi rien de surprenant si le succès de ce congrès a
répondum pleinement à l'attente générale.

Le Congrès de Québec avait obtenu u succès qui fut connue
unie une sanction ajoutée à cette oeuvre de ralliemient des miéde-
cins de langue française et il servit à en établir les bases solides

* pour l'avenir :le Congrès de Montréal a couronné 'cette oeuvre
le plus dignement , il l'a raffermie, et le succès qui l'a mnarqué


